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plutôt que par les outils numériques



Méthodologie

• Des enquêtes dans le Grand Ouest…

• … auprès d’agriculteurs variés: élevage laitier, horticulture, 
arboriculture, viticulture et maraîchage (N= 114) entre 2016 et 2019

• … pour saisir les appropriations effectives (pas d’étude prospective)

• … sans a priori techniciste ou anti-numérique



4 idées-reçues confrontées au terrain

• 1. C’est la révolution numérique chez les agriculteurs!

• 2. La fracture numérique oppose les générations

• 3. Le principal frein à l’équipement c’est le manque de connaissances

• 4. Le numérique permet de gagner du temps!



1. Est-ce la révolution numérique chez les 
agriculteurs?

• Des changements progressifs, par tâtonnements

• qui s’imposent d’abord de l’extérieur (règlementation ou autres 
acteurs de la filière)

• Des équipements variés

• et des degrés variables d’appropriation 

• Des outils mobilisés pour collecter des informations ponctuelles en 
réponse à une situation à un instant t



2. Où se dessine la fracture numérique?

• Le faible effet de génération

• Un niveau de formation pour saisir les opportunités du numérique

• Une question de coût



3. Les freins à l’appropriation: un défaut de 
connaissances?

• Des agriculteurs bien formés et bien informés qui ne s’équipent pas 
toujours…?

• La peur d’entraver le lien privilégié au vivant

• La peur d’une perte d’autonomie décisionnelle



4. Le numérique pour gagner du temps?

Gagner du temps
• à redéployer sur de nouvelles activités

=> Une organisation du travail à repenser

• Moins d’astreinte 

• Plus de temps libre

Malgré 
• un temps de formation et d’appropriation aux outils

• un risque d’hyperconnexion



Conclusion

• Les agriculteurs, un groupe qui entre progressivement dans l’ère 
numérique

• Une fracture générationnelle pas très significative

• L’importance du sens du métier pour s’approprier des outils

• Le gain de temps, un bénéfice effectif souvent associé à des 
modifications du contenu des tâches et une réorganisation du travail


